
VVooll  aauu  jjaarrddiinn  ddeess  ppooèètteess,,  
 

Il était joli, le banc de Nicole, 
Usé, un peu par le temps,  
La pluie, la neige et le vent, 
 
Il avait une âme, le banc de Nicole, 
Un banc pour les braves gens, 
Pour s’asseoir, regarder les feuilles dans le vent. 
 
Il était pratique, le banc de Nicole, 
Bien pour accueillir les enfants des écoles, 
Bien pour manger à l’ombre du charme, 
 
Bien pour nos petits repas de fêtes, 
Là-haut au jardin des poètes. 
 
Il n’est plus là, le banc de Nicole, 
Et mon cœur se désole, 
 
Pourquoi faut-il voler des poètes, 
Qui veulent seulement vous accueillir, 
Dans une ambiance calme ou de fête, 
Il était fait pour causer, pour réfléchir, 
Si dans notre jardin, rien ne peut être laissé, 
Comment pouvons-nous panser les êtres blessés. 
 
Ce lieu, avec plein de fleurs, 
Est un lieu pour ravir les cœurs, 
Un lieu de paix et de douceur, 
Pas un lieu de vandalisme et de haine, 
C’est un lieu d’amour pour les âmes en peine, 
Un lieu de partage, de créations humaines. 
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« après le vol dans le jardin » 


